
Oury ( IPE~I) ; Mme Cendrnrs (revue Votre E11fa11t) ; Rose Vin­
cent (Elle) ; i\I. Noblet, R.T.F. 

Il s'agissait tout spécialement d'une prise de contact en vue 
de la discussion ultérieure des points jugés essentiels. 

La s urcharge des classes et les conditions de tra\'ail défe.c­
tueuses ont arrèté tout particulièrement les participants. Une 
campagne va ètre amorcée, auprès des m édecins, a uprès des 
paren ts, auprès du puhli<.:, pa r la presse et la i·adio. 

Nous feron s connaitre, dans nos Edurateurs Culturels, le 
résultat de ce trava il qui, pour la pre mi èr e fois, déborde le 
cadre de notre i\louvernent. 

• •• 
Les projets ne 111unquent pas qui consacreront la primauté 

rie notre ~Iouvemenl pédagogique, le seul 111011vement pédago­
g iqu e d 'avanl-gn rde français. Pour réaliser ces projets, il nous 
fa ut de l'argm1t. Seule, la cmnpay11e B7' peut nous le procurer. 

Participez à la cn 1n11a911e B'l' ! 
FHites-vous in scrire parmi les 2.000 fidèles 1 

C. FREINF.T . 

....,, ...... . . .., . . 
M.-E. BERTRAND 

/2'/JtJmme, 

le '' ÇJi cigidaic(!,'' 

el Le '' dpoulnik'' 
li e:::t rare que ilOus trouvions clans la gnrnde presse, une 

trace dl' nos préocn1pations profcssio1111ellcs, et surtout un 
propos qui ait l'apport a\"('C nos l'ed1el'r·hes de 111odc mi saUon 
dr l 'u11seigni>111e11t. 

li se111bl nit que 1·1· 11 'é1ait lù que luliies de s pé .. ialis tes, ou 
l'è\·cs cl ' illumin Ps, légt· l's nuages rlispcl'sûs a ux vents de la 
l'aison ... 

1\lais nu r!Pssus 1h• !'PS nu ages vien t de vro111hir ... un a ussi 
lél{c:'I' Bip Bip ! 

Alors 11'1111 ~eul c·oup 011 l'etourne ü la ~0 11rn.· ! 

Comment, s'é•c l'ie-t-ou dans ce gl'fl11d ll cbdo111ndai1·e dont le 
tirage fri se le million et ùrmi d'exempla irrs, comment les Hu s-
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ses ont-il s pu réa liser une science capable de nous envoyer 
des Spoutnik ? 

Et da ns trois numéros successifs, plusieurs a rticles ont alors 
tenté d'expliquer ce «retard indiscutable de l'Amérique,, (qui 
en est un sn ns en être un ... ). · 

Et l'on donne la parol e aux savants, aux économistes, aux 
moralistes el aux politiciens... Tous sont optimistes ! 

Ma is, dit-on dernièrement : 

Un point loute{oÏ!i éveil.le l'al/e111io11 au.dense d es· Mnéri­
cains co11 sc1c11 l s clii ca ract ère d.e la Lull e entre deux formes 
d e ci1>ili .rnlio11 . C'est l 'éd11cat io11, c'est. <les générations de cle-
111ai11 qu ' il s'agit . 

La /J /ess11rc 111né1:ica i11 c linile depuis lOnfll e1n11s. Le cul/1• 
aveugl e de l 'enfrrn / a entrain é aux Etats-Unis 1w r ctcic ll cm c11I 
Iola/ des discip/lnes scolaires. L es sys tèm e.~ dit s progressifs 
tlont l es insliyateius sont souvent des comm1rnis t es cwoués ou 
scrr<' / .s a /Joulissenl â une divagation ro 111.p/èt e des rt1ules el 
souve11 / rm terrori sme scolaire. Quand l e f i lm. Blackboard 
Jungle fui projeté en Ita lie, l' ambassad e1u d'alors, Mrs C/ar(l 
Lu ce, secoua l e Départem ent. <l'Etat cle son i11diy11alio11, mais 
t ' 1ncroyft llle Blackboanl Jungle n'est que la peinture d'une 
réalité fJll'il va rulrai/ mieu;r. corriger que dissimu l er . Nt>w Yor/; 
1'sl <i la lèle de Ioules l es folies. 11 suffi/ que l es e11fa 11ts cl'ww 
rlasse <lttidcnl tic <i·i-~cu.ter d'un matc/1 cle /Jase- /Jall, <l 'une 
o ctrice ou rl.'1<11e question intérieure, pour que le 1·onr s .soit 
111/el"rompn et L' i11 sli11itenr co11/rni11/ d e so l"lir. l es cas d e 
re lle/lin11 , d 't>J·torsion <l'rH"gent, rie 1>iol, tle pillag r, d 'inren<lie 
110 /011/11Î/"e, r(e mailres chassés, bal/us el m1:111e poignardés sont 
i11110111bmbll's. /,,, ( ai/1/esse <les ét11<1es va rie pair avec ce lte 
11 1uu ·1·/i ie. /,es règ l es de 1' éd11 cu lio11 progl"ess ls/e inla<lisent aus­
si /J il'n ile récompenser les bons élëve.s que de 711wir l es m nn­
vais 11fi11 rlr 11c 11as 1té11elopper c l1ez l es 1111 s cles romple:i·es 
cl'o1·g11 cil P/ r/ic ~ te.~ rw lrcs d es roni11le.Tes ri e crainte. Tl en 
résulte une ghréralion iustable, do11illelle et ig11nre en face de 
l aqu elle l '11mér1que iioi / su.roir l ' imaye tl'1111e jeunesse sov i é­
tiq11c /a/Jori euse el r/isdplinée. 

L e rn11porl qne la Commission f étléra l e l/ ' J:;</w;alio11 oic11I 
tle /Hlliliet ci re sujet n'u rien ci voir cwec l e " Spoul11i/( "· 
Il Nait en r/11111/icr c/ t>p uis deux nns, mois le .~ cirrou s/rmres /ni 
1lon11 t>11I une 111111/icité ino ll t>1Hlue. le:; études primaires et se­
c1m rlaires s'é te11 rle11t en Russi e su r cli.r cms (dnu~e ans e11 ~tmé­
tiqnc) 11wis l es écoli er:; soviétiques lmva ll/enl de 1.2:24 ri 1.271 
h eures /1111" 1111 contre 895 po11r l es écolier s américains. Tout ce 
qni est interctil ou cléro11seil/é ici - l es i11lerrogatio11.~. l es 
dc1>oirs en c l asse oii ci l a maison, l es compositions, l es pu11i­
t1nns, les récompenses, et c. - est praliq1lé eu U.R. S.S. o li i l 
1J11 tic soi que / ' obéissanre el l ei sou111is.do 11 <loi ucnt régner 
dans l es ét-ol cs ... 
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li11 autre ro11trasl e s1111/e rw.c ye11.1.·: la f orma lion scie11li­
fiqu e est beaucoup plus systématique en U.R.S.S. qu'aux U.S.A. 
f.'e11 seiy11 eme11/ <le /'alyèbÎ·c, de 111 géo111Nrie, rie la /rig<?nO­
mé/ rie, de la physique, des sciences 1wl nrelles c~111me 11 ce beatt­
r.o np plus iôl . U11 /mit <le plume l'lt 1955 a porté cle 40 à 53 % 
la .1111rt des sciences d1111s les horaires .. . 

Voici donc le tahlc>au dressé et puissamment éclairé par 
.<"e chroniqueur aux tirag-es innombrables ... 

Le g rand puJ1li1· va s 'en repaitre. Déj à des camarades 
évoquent ces lignes. 

Nou~ voi là donc en route vc1s la capitale, oil, à Pàques 
n ot re Cong rès va vouloir dérnontrer les vertus de l'expression 
lihre d e l'enfant, fact eur de forrna tion , de rendement et de 
discipli11e. 

~lais rien ù ,·oir , direz-vous, entre <·e que nous venons de 
lire c l 1·e llUe nous présenterons à P a ris ! Enfin 1 Pouvez-vous 
citer le cas de l'un cl c>s nôtres qui se soit fait poignarder dans 
~a cla sse ou ùc te lle camarade qui aurait é té violée ... 

Poul"lant, r épondront d 'autres voix, n o us sommes sur la 
1>ente: non pas de l 'assassinat, certes, mais nous avons vu 
supprimer les devoirs du soir, et n e lison s-nous pas dans l e 
tout rée-en! nu111éro tle la Hev11c L ' Ed11catio11 Na/io11ale qu ' il 
vaut niieux ne pas noter les travaux des en fants, sous la 
pl11111e <l ' un in specteur pri111ai1·e 1 C'est offic iel !. .. 

Enrore 11n C' fois rien ù voit- ! 

Pourtnnt, il y a déjll sus picio11. El cc 111ot-tù règn e quelque 
pat l dans le tex te tic Beaumarehais tians !'Ecole Buisson-
nièr e - intitulé « la ca lomnie». 

C'est co111111e cel:'t l(Ue tout c-0111n1C'11 c·e. 

Non, nous n 'avon s rien it voir avec les fo1·11H'" E'x térieures 
d'un systè111e scolaire qui, très certairwinent, aux U.S.A., 
a déra illé. 

On aura heau nous dire que n ous avow; enpié les Aiilé­
ricains en appliquant le s~·st èmr des fichiers a ulo-l'onectifs 
ti c Dallon, qui était bien 11 111ériC'a in ... 

Nous sommes c:upah lPR de 111onlrer tout de suite que nous 
n 'entra in ons pas !'éC'O le fr:111c:a isc \'ers sa faillit e. 

Ca r nou s avon s rc111is l'école (1 sa vraie plnc-e : l'essentiel 
dl' l"tenvre de F rei rr cl fut de jucher l'école dans les ateliers, 
:n ec des outils: il a ,·oulu l 'école du tnwail. 

Or IP trava il n 'a jamais été l'école du c r i111e, tl e l' ignoran ce, 
clu mal et d e la mort. 

Et ï>i l'école soviéliqu P pen l enregis trer le succès qui la 
ro11ron 11e aujourd 'hui, c·est pe ul -ètre pa r c·e qu 'elle pe rmet ù 
ses en fa nts et i1 ses éludi:rnls ti c lravailll~r etfcctivement , qu 'elle 
y est parvemrc>. 
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J e n 'a i pas pu a pprécier les avantages tlc la civilisa t io11 
1l mérica ine qui dit aujourd 'hui - a vec l'air du renard devant 
les ra is ins trop verts - nous préféron s nos frigida ires a ux 
s poutniks ! ~lais j'ai pu voit· les " Pa la is de la J eunesse u qui 
mème s' ils sont peu nombreu x ou trop luxuetLx son t des preu­
ves. Des preuves que l'on a compl'Ïs que la jeunesse n ' a que 
fa ire de lectures abrutissan tes, de films d angereux et de plai­
s irs inhumai ns , ma is qu' il lui fa ut plutô t ces immenses serres 
où l'on peut observer tou te une fa une loca le vi vant paisible­
rnen t, ces nomhreuses salles, où ch aque disl'ipline sd cnlilique 
est nffcrte non pas <'i travers d es rn ~·ons il e hihliothèque pous­
·s ién•usc, mais pa r le 1110.,·en d ' ins tn11nents po 11 va11t êt re ma­
ni é~, observés, démontés, recon stru its: sa lle tic const1·uctions 
de 1nn1 p1e tt es de tout genre - avions , bateaux, a u tos, lunett es 
nst rnnnmiques, lli :-:section s, observa tions au x 111i tTosropes, etr . 
Les n rt s n 'é ta ient pns oubli és. 

Les en fa n ts pouva ient entrer , t rouver les monit eu rs qui 
pourrnnt les a ider, et après avo i1· choisi leu r trava il s'y adon­
ne r tout leur s;:ioùl. 

Ou i, ces pa la is de la jeunesse ne son t ouver ts "qu'a ux hon s 
élè \'E'S li - "c'esl un r rérompense, n ous dil -011 , si11011 ils 
sera ient trop n ombreux! ... li 

~011 s apprenons a ussi qu'ils son t sOU\'l'nl réser \'és aux 
rnem hrrs des "associa tions de jeunesst>,, ou seulement a ux 
Pionni ers ... 

C'rtni t pe ut -ètre lù, le prix des spoutniks. 

~ous voici donc a ux prises a vec: les de ux termes ùc 110\re 
dile111111e: irons-nous vers les frig idaires ou les spoutniks? 

='lo tre pédagogie a depuis longtemps chois i. La n11t11rc 
frança ise a toujours montré ln ,·oie. 

Nous voulons des a teliers da11s 11os clas~P~, du 111a léfi el l"'11 r 
tru nn ill r r , de quoi fa ire de ln bonn e lwsngn e, de llllOi tuin• 
des hon1mes. Nous voud rion s le d én1ont rer il Pnris, et nussi 
le réa li ser da ns 'te moindre rie nos vill ngps ! 

Pe rsonne de hou11 e foi, aucu 11 homme de hOJ tll l' 'olo11té 11 e 
peu t st> tromper : nous ne so1n111es pas l'école du n i111e, 11 n11s 
n e ::ion11ncs pas l'école des résern1t ions. ~ou s sm1111w:< l'éeolc 
ù u trn\'a il el celle ùes t ravailleu rs. 

i'\l.E.B. 
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